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Une fois y avait un homme qui avait deux enfants. Il ne les aimait pas. Un jour 

les prit, les mena au bois pour les perdre. Quand il eut ramassé un peu de bois, il 

se cacha, afin que ses enfants ne le trouvassent pas. Ces pauvres enfants 

pleuraient de ne pas trouver leur père et cherchaient une maison. La petite dit au 

petit : Monte à un arbre pour regarder si tu ne verras point de maison. Le petit y 

monta. La petite lui disait:  

- Tu vois rien, mon frère ?  

- Non, ma sœur.  

- Monte un peu plus haut ... Tu vois rien, mon frère?  

- Si ma sœur. Je vois deux maisons, une rouge et une blanche.  

- Jette ton chapeau vers la rouge !  

Il se trouva que la rouge était la maison du diable et la blanche était celle du bon 

Dieu.  

Quand ils arrivèrent vers la maison, la femme ne les voulait pas loger ; elle leur 

dit : Mon mari, c'est le diable ; il vous mangerait parce qu'il n'aime pas les 

chrétiens. Les enfants dirent qu'ils se cacheraient et qu'on ne les trouverait pas.  

La petite répondit qu'elle entrerait dans le cendrier, et le petit dit qu'il entrerait 

dans une botte, parce qu'il était bien petit.  

La femme consentit à les loger.  

Quand le diable arriva, commença à dire à sa femme :  



Foutre, femme, qu'est-ce que c'est que je sens, c'est la chair de chrétien I  

La femme avait beau lui dire que ce n'était rien, le diable chercha partout. Il 

trouva les deux enfants, l'un dans le cendrier, l'autre dans la botte.  

- Ne les tue pas, dit la femme. La petite sera notre servante et le petit sera notre 

cochon. Quand il sera gras, nous le mangerons.  

Enfin le diable se laissa gagner. Le petit fut mis à la soue et la petite devint la 

servante.  

La petite portait la pastade à son frérot. Quelquefois elle volait quelqu'autre 

chose pour lui donner.  

Un jour que le diable avait été en voyage, la maîtresse alla voir si son cochon 

s'engraissait bien. La servante lui dit :  

Tenez, voyez comment nous lui ferons quand nous le tuerons.  

Elle lui fit mettre la tête sur un banc et la tua.  

Ils prirent ensuite la voiture du diable et partirent.  

Quand le diable arriva, qu'il trouva sa femme morte, qu'il ne trouva point de 

petits, point de voiture, il partit rondement pour les chercher.  

Quand il fut un peu loin, trouva un homme qui bêchait. Lui demanda : N'auriez 

pas vu passer Jean et Jeannette, avec mon cheval blanc, mon carrosse d'or et 

d'argent?  

- Que dites-vous, si je bêche bien?  

- Te dis pas cela.  

Il marcha un peu plus loin. Trouva un homme qui semait.  



- N'auriez pas vu passer Jean et Jeannette, avec mon cheval blanc, mon carrosse 

d'or et d'argent?  

- Que dites-vous, si je sème bien ?  

- Te dis pas cela.  

Il marcha un peu plus loin. Trouva des femmes qui lavaient.  

- N'auriez pas vu Jean et Jeannette avec mon cheval blanc, mon carrosse d'or et 

d'argent?  

- Si, nous les avons vu passer.  

- Comment ferai-je pour les attraper?  

- Coupez vos jambes, mettez-les à votre cou, passez de ce chemin et vous les 

trouverez.  

On le fit entrer dans le lavoir. Le diable se noya, les petits eurent sa voiture et 

son cheval.  

 


